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    La Palestine  

 

    La Palestine, c’est un petit chalet au-dessus du village qui porte ce nom. Il lui 

a été donné vers 1917 par son nouveau propriétaire, Elie Rochat-Golay, en 

référence au goût religieux de la famille et aux événements qui se passaient à 

l’époque en Palestine, et dont l’on pouvait lire les nombreux articles dans les 

quotidiens. Une affaire de la Palestine bien avant celles qui défrayent la 

chronique depuis 1947.  

    L’ancien nom, c’était le chalet de l’oncle Armand qui en avait la propriété. 

Sauf erreur sans enfant, une fois décédé. ce fut Elie Rochat-Golay, industriel de 

la pierre fine, qui l’avait racheté en vue de  pouvoir y faire des rencontres de 

famille, la tribu Rochat-Golay étant très nombreuse de par l’apport en 

descendants des 7 filles de Jules Golay,  beau-père d’Elie, lui par contre sans 

enfant. Oui, cela en faisait du monde, ce que l’on verra ci-dessous.  

    A la mort de Elie Rochat-Golay, en 1926, celui-ci offrit par testament la 

montagne de la Palestine, chalet et pâturages et forêts, au village des 

Charbonnières qui devait continuer la tradition de la fête en en organisant une au 

moins par année, naturellement dite « La Palestine ». C’était la fête du village, 

quoi, à laquelle participait un peu tout le monde. Y aurait des bouteilles, y aurait 

des petits pains, y aurait un culte matinal, les chants des élèves, les jeux, et bien 

entendu le fameux picoulet. Le p’tit rond s’agrandira, le p’tit rond s’agrandira.  

    On n’en dira pas plus, laissant la place pour notre vieille plume et pour toutes 

sortes de photos.  

    Disons encore que si la fête avait finit par s’éteindre, elle semble prête à 

recommencer. Serait-ce donc un timide renouveau du village ?    

 

 
 

Fête de la Palestine de la famille Rochat-Golay. Le patriarche Jules est assis au centre. 
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Le chalet de l’oncle Armand. C’était  déjà le rendez-vous de la jeunesse avec des demoiselles fort jolies. Vous y 

trouverez notre grand-mère Ellen et son fiancé Jules Rochat de l’Epine. 

 

  

 
 

Le chalet il y a quelque vingt ans.  

 

 

 



 7 

 

 
 

Les amusements des temps passés !  
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Les jeux, don la couse au sac.  

 

 
 

Le jeu de la grenouille 
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Le char de la Palestine, ancienne propriété de l’oncle Armand, que l’on ressort chaque année.  

 

 

A quel jeu de derrière les fagots jouent-ils ?  
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Les amusements d’autrefois ne sont naturellement plus les nôtres.  

 

 
 

Le fameux picoulet.  

 

 

 

 

 

 



 11 

 

 
 

Administrateur au village, Armand Golay distribue les petits pains.  

 

Le même, de dos, Daniel Candaux, président du village.  
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Une jeune fille lit un livre reçut lors de la distribution des prix.  
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Marcel Golay dit Gniola, l’un des anciens du village philosophe et clôt cette présentation.  


